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« Ballet 2 rue » 

Compagnie Metamorphoz,Chorégraphie de Mohamed Rouabah
De Vivaldi à Yann Tiersen, « Ballet 2 rue » nous transporte dans un univers décalé 

où les émotions musicales font corps avec la dextérité et les prouesses techniques. 

Six danseurs épatants, issus de formations hip-hop et circassienne vêtus de blanc 

et masqués comme des pierrots, posent leur chorégraphie hip-hop avec fluidité sur 

des rythmes classiques mondialement connus. Un pied de nez aux clichés de la 

danse contemporaine ! A voir absolument !

Sponsor   : Beijing World 
Financial Center, SANOFI
Organisateurs : Beijing 
World Financial Center, 
Ville de Shenzhen – Black 
Box Theater de 
l’Université de Shenzhen, 
Théâtre de Kunming, 
Chongqing Tiandi, 
Théâtre du Hunan





N'en déplaise aux puristes des années 70, le hip-hop ça n'a rien d'une 
gestuelle ghettoïsée. Certains y verront peut-être une mainmise des 
institutions sur ce processus au départ under- ground et libertaire. On y a 
surtout vu la vie. Celle qui abolit les frontières, sociales autant qu'artistiques. 
La première performance était celle de la compagnie Metamorphoz, un collectif 
originaire de Saint-Etienne qui a présenté «Ballet 2 Rue».

Les six breakers ont eu une idée de génie: s'entourer de génies. Par exemple, 
Bach, Mozart ou Beethoven. Ils ont eu raison. Vêtus de blanc, masqués comme 
des Pierrot venus d'une banlieue lunaire, ils ont su parfaitement allier les codes 
classiques et ceux d'aujourd'hui. Ces b-boys ont enchaîné les prouesses 
physiques, défiant les lois de l'équilibre, au fil de figures imposées comme des 
spins ou des ninetynine. Mais cette virtuosité n'avait rien de gratuit. Elle 
participait d'un vrai travail synchrone sur les corps, mettant en évidence des 
émotions scandées par une dramaturgie actuelle et élaborée.

 Le progrès Gillette Duroure



La compagnie Metamorphoz est monté sur 
scène pour la présentation de son spectacle 
hip-hop Ballet de rue. Au départ, une idée 
assez ingénieuse, prendre le public à 
contre-pied en mélangeant les genres. Et 
pour cela, les  danseurs de la troupe se sont 
entourés  d'autres génies, ceux de la 
musique classique, afin de présenter leurs 
chorégraphies de danses de rue. Le 
décalage est surprenant, intelligent et 
sensible. Un beau mélange des genres qui 
touche un public intergénérationnel et qui 
permet de créer du lien. Sous des habits 
noirs et des masques blancs à la Pierrot, les 
personnages sont anonymes, solitaires et 
sensibles. Le spectacle évolue sous forme 
d'un livre avec plusieurs nouvelles axées sur 
les sentiments humains. Et ce soir là, les 
sentiments ont été partagés par le public.

Le progrès Anne-Celine Callens
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Le 27 avril au soir, une danse extraordinaire de hip-hop 
baptisée « Ballet 2 rue » a été présentée au World Financial 
Center de Beijing. 
Les six jeunes  artistes de la compagnie Metamorphoz ont 
impressionné les spectateurs  pékinois avec leur hip-hop 
associé à des morceaux de musique classique.
De Vivaldi à Yann Tiersen, Ballet 2 Rue nous transporte dans 
un univers décalé où les émotions musicales font corps avec la 
dextérité et les prouesses techniques. Les six jeunes danseurs, 
d'un âge moyen de 26 ans, issus de formations hip-hop et 
circassienne, vêtus  de blanc et masqués  comme des pierrots, 
apposent leur chorégraphie hip-hop avec fluidité sur des 
rythmes classiques mondialement connus.

Il s'agit du quatrième événement artistique français organisé au 
WFC, après l'exposition des statues du palais du Louvre, un 
spectacle d'art de rue lors du festival Croisements 2011 et un 
opéra comique. Ballet 2 Rue sera ensuite présenté à Shenzhen 
le 29 avril, à Kunming le 4 mai et à Chongqing le 6 mai.
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Les Danseurs Hip-Hop rencontrent la Musique Classique
Bach, Mozart et Beethoven, inspirent l'imagination et la création de nombreux 
chorégraphes, notamment dans le domaine du ballet. La musique classique habillée de 
mouvement Hip-Hop subit une vraie cure de jouvence.
Ballet2Rue de la compagnie française METAMORPHOZ combine la danse de rue et la 
musique classique. Cette création attire l'admiration et fait valdinguer les stéréotypes 
depuis ses débuts.
Ayant déjà hypnotisé le public à travers le monde, la troupe se rend à Pékin et va jouer ce 
soir, au World Financial Center, avant de visiter trois autres villes chinoises.
Portant des masques blancs, six danseurs de formation diverses se déplacent 
harmonieusement sur scène. Mohamed Rouabah décrit ce spectacle comme «un voyage 
musical et visuel complètement anachronique ». La danse hip-hop  revisitée, voit les 
artistes de la troupe formée en 2008, également rendre hommage à la musique classique 
en imitant les mouvements d'un chef d'orchestre.
Originaire du début des années 1970 dans le Bronx, à New-York, la danse Hip-Hop  a été 
utilisé par les Afro-Américains afin de délivrer des messages politiques et personnels. 
Pourtant, ces dernières années, cette forme de danse a évolué pour une création 
chorégraphique dans laquelle les émotions et les belles histoires trouvent leur place.
À voir absolument!
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